
Cétautomatix : Non, tu ne chanteras pas, Assurancetourix !

Assurancetourix : Arrête, arrête de taper ! 
Tu vois bien que j’ai arrêté de chanter !

Cétautomatix : Et ne recommence pas, hein ? Parce que, sinon, 
je recommence aussi ! Je t’ai déjà dit que ta façon de chanter 
me cassait les oreilles !

Assurancetourix : C’est incroyable que ce barbare qui tape 
comme un sourd soit aussi délicat du tympan…

Cétautomatix : Qu’est-ce que tu as dit, 
Assurancetourix ?

Assurancetourix : Hein ? Qu’est-ce que j’ai… 
Rien… Mais enfin, toi, tu es forgeron, et 
personne ne t’empêche de forger… Alors, 
moi, je suis barde, et un barde, ça chante ! 
Et puis il faut que je répète si je veux être 
prêt pour le grand concours des bardes 
gaulois.

Cétautomatix : Parce que tu vas te 
présenter au concours des bardes 
gaulois ?!

Assurancetourix : Voui 
monsieur ! Et non seulement 
je vais me présenter, mais 
je suis sûr de remporter la 
récompense suprême : 
le Menhir d’Or !

Cétautomatix : Le Men-
hir d’Or ! Eh, vous autres, 
là-bas ! Venez vite ! C’est la 
meilleure ! Astérix ! Obélix ! 
Venez !

Astérix : Mais que se passe-
t-il ? Les Romains nous 
attaquent ?

Obélix : Les Romains ? Chic, 
chic, chic ! Dis Astérix, je vais 
livrer mon menhir, et puis je 
reviens ! Commencez pas sans 
moi, hein ! Faites-les patienter !

Cétautomatix : Non, Obélix ! 
C’est encore plus drôle que les Romains ! 
C’est Assurancetourix qui veut se présenter au concours des 
bardes gaulois ! Ah ! Ah ! Ah !

Obélix : Oh ben… Ce n’est pas plus drôle que les Romains ! 
Rien n’est plus drôle que les Romains ! A part les sangliers, et encore… 

C’est meilleur les sangliers… Mais c’est pas plus drôle !

Astérix : C’est vrai, Assurancetourix ? Tu veux te présenter au 
concours ?

Assurancetourix : Parfaitement, Astérix ! Oui, je 
veux me présenter au concours des bardes ! Et non 

seulement je vais me présenter, mais j’obtiendrai le 
Menhir d’Or ! Parce que le jury n’est pas composé 

d’ignares, de barbares, de forgerons ou de livreurs 
de menhirs ! J’en ai assez qu’on se moque de moi ! 


